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# VENTE-LOCATION-COURS

-Débutant à expert
-Entraineurs certifiés par la F.Q.S.N.
-10 ans d'expérience dans le wakeboard
-Avec ou sans hébergement
-Cours homme/femme ou mixte
-Cours de jour ou de soir
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LA GUERRE.’.NON MERCI!
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DES MANIFS QUI TOMBENTÀ L’EAU
 

Marie-Christine Guindon,
Amandine Le Gall
 

e 19 mars 2002, escortés par la
police, les élèves de la polyvalente
Armand-Racicot ont marché jus-

qu'à Beaulieu pour proposer aux élèves
de l'école de se joindre à eux dans leur
manifestation contre la guerre. La
question à se poser dans une situation
commecelle-là est : cela sert-il a quel-
que chose? À cette question, monsieur
Bois, le directeur de l'école Beaulieu, a
répondu qu'une manifestation de der-
nière minute ne sert à rien, de plus nous
savions depuis des semaines qu'une
guerre en Irak se préparait. Organisési
légèrement, ce rassemblement ne pou-

vait pas apporter quelque chose de
concret mais certains étudiants ont
continué à affirmer avec fierté « même
si cette manifestation ne changera rien
à la guerre nous aurons quand-même
prouvé que nous ne sommes pas indif-
férents à ce qui se passe en Irak ».

Les étudiants avaient des opinions
divergentes, certains ne savaient pas
exactement pourquoi ils manifestaient,
alors que d'autres soutenaient leurs
opinions par des propos réfléchis. Ca-
therine Boisvert a su bien s'exprimer
lorsque nous l'avons interrogée «Je
pense que Bush a beaucoup à gagner
dans cette guerre, alors il serait sûre-
ment prêt à donner de fausses preuves
et à porter de fausses accusations. Il
veut enrichir les États-Unis et élevées
son pays encore plus haut au niveau
international. Il est évident que Sad-
dam Hussein est un fou, mais vaut-il

vraiment la peine, ce remus-ménage?»
Sûre d’elle, elle exprimait son point de
vue de façon détaillée et semblait au
courant des dernières nouvelles, tandis
que d'autres élèves interrogés n'ont rien
trouvé de mieux à dire que « Bush est
un con » ou « je suis sortis manifester
parce que tout le mondesortait ». Je
trouve aussi intéressant de dire qu'en-
viron 90 % des élèves de Beaulieu ont
quitté l'établissement mais la cours
d'école ne semblait cependant pas plus
remplie. Ce qui est dommagec'est que
la grande majorité des élèves voyait
dans cette manifestation un motif pour
manquerleurs cours.

Pour ce qui est de Natalie Fournier,

enseignante en économie, elle semblait
très déçue par le déroulement de l'évé-
nement : « Il est normal que les étu-
diants manifestent durant les heures de
cours car c’est à ce momentqu'ils sont
tous ensemble et forment une masse.
Cependant, une manifestation exige de
la planification. Pourquoi les élèves de
Armand-Racicot n'avaient-ils pas pré-
venu les étudiants de Beaulieu? Quel

était leur objectif, faire sortir l'ensemble

des élèves et rester jouer dans la cour?
I) n'est jamais trop tard pour manifester
contre une guerre, c’est juste qu'il est
plus intéressant d'avoir des leaders, des

porte-paroles et un trajet de tracé. »

Bref, faute d'organisation, cet événe-
ment qui en a excité plus d'un s’est fini
en queue de poisson. Les autobus sco-
laires sont venus chercher les étudiants
de Armand-Racicot et les élèves de
Beaulieu, ont demeuré, à l'extérieur
malgré le froid.

re
Saint-Jean-sur-Richelieu °

348-0870

LES PROFESSEURS SE DOUTAIENT-ILS
DE CE QUI ALLAIT SE PASSER LE

LENDEMAIN?

Dans l'avant-midi du 20 mars, vers

10h15, plusieurs étudiants de l'école

Bouthillier, Marchand et Margueritte-

Bourgeois sont venus dans la cours
d'école de Beaulieu pourinciter les élè-
ves à sortir. Ils sont restés postés pen-
dant plus d'un quart d'heure à attendre
que la cloche de la récréation sonne.
Malgré les avertissements et la mauvai-
se température, le quart des étudiants

de Beaulieu s’est précipité dehors. Le
directeur ne leur avait pas donnél'au-
torisation de partir, mais commentrete-
nir 300 élèves entêtés à vouloir mani-
fester (ou à manquerleurs cours)?

Leur but était de se rendre à la po-
lyvalente Armand-Racicot et de faire
sortir les élèves de cet établissement.
Sur le chemin, ils ont fait une escale à

l’école Saint-Johns High School, ce qui
n’a pas porté fruit puisque seulement

  

une trentaine d'élèves les ont rejoint.
Cinq unités de polices les ont escortés,
veillant à leur sécurité, même s'ils au-
raient eu mieux a faire...

Rendus a la polyvalente, les étu-
diants de Armand-Racicot n'ont pas
voulu sortir car ils avaient été assez
sanctionnés pour leur sortie la veille.
Alors, une fois de plus, la manifesta-

tion a pris fin dans une cours d’école,
mais ayant cette fois-ci comme invi-
tés la pluie glacée et le vent frisquet.
La majorité des élèves s’est ensuite
dirigée vers le Carrefour Richelieu
afin de se réchauffer et de prendre
l'autobus municipale.

Les élèves de l'école Beaulieu n'au-
ront aucune sanction pour être sortis
manifester. Cependant, ceux qui ont
manqué des tests, excluant les exa-
mens d'étape, se sont vu attribuer la
note zéro.

Jamais deux sans trois,un comité
pour la paix s'est formé dès le lende-
main, pour organiser, d'ici quelques
semaines, une marche en dehors des
heures de cours afin de démontrer
que nous sommes contre la guerre.
Nous espérons que cette manifesta-
tion aura plus d'impact que les deux
premières.

LA PROCHAINEÉDITION
AU DÉBUT JUIN

Pour cette édition, nous avons mis

l'emphase sur la qualité de la langue
et sur la diversité des sujets traités.
Nous avons mis un effort particulier
sur les aspects politique et sportif en
plus des autres éléments auxquels
nous nous sommes intéressés dépuis le
début de cette aventure.

Nous vous souhaitons une bonne

lecture et vous donnons rendez-vous

À l'achat d’une paire de lunettes complète

2
recevez la deuxième paire sans frais

Une paires de verres de contact
bles. sphériques. clairs. simple vision)

en juin prochain pour la dernière édi-
tion de l'équipe de communication
2002-2003.

À bientôt

Maude Boulay, rédactrice en chef
Amandine Le Gall ass.rédactrice
Jocelyn Simard, enseignant
Montage : L'équipe du Canada-
Français
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CHANGER LES CHOSES =?

LA GUERRE EN RAK
VanessaBeaudryet
Amandine Le Gall

a guerre en Irak fait
| beaucoup jaser. Tout le

monde en entend parler
partout et tout le temps, mais
est-ce que tout le monde est
sûr de vraiment comprendre
cette guerre. Savez-vous
vraiment pourquoi les Etats-
Unis s'acharnent contre l'Irak
? Connaissez-vous vraiment
les fondements de cette guerre
qui se prépare ? Et au fond,
connaissez-vous vraiment ce
pays étranger, savez-vous ce
qu'il cache sous ces histoires
de bombes et de guerre sans
fin ? Laissez-nous vous mon-
trer la population de l'Irak
sous un autre angle quecelui
que vous montrent les médias.
Laissez-nous vous parler de la
guerre du golf et de la guerre
à venir.

Comment vous introduire
dans ce contexte sans vous

faire connaître le peuple Ira-
kien? L'Irak est l’une des plus
vielle civilisation du monde et
le peuple Irakien descend de
beaucoup de peuples ancrés
dans l'histoire. Arabes, Kur-
des, Assyriens, Turkmènes,
Akkadiens Arméniens, etc.
Voilà quelques-uns des peu-
ples d’où descendent les Ira-
kiens. Tant de couleurs, tant

de souvenirs, tant d'histoire
que les Etats-Unis sont en
train de détruire. Bien sûr
Saddam Hussein aussi est à

 

Cadeaux . Décoration . Ateliers
. Matériel d'artisanat et de peinture surbois .

blâmer, un tyran qui veut di-
riger à sa guise un peuple qui
veut seulementêtre libre. Ce
peuple qui, hélas, n'a même
pas le droit de parole.

Le 2 août 1990 est la date
officielle de la Guerre de Golf.
Pourtant, toute cette guerre

ne débuta pas réellement à
cette date. Ce fut en 1961 que
les Britanniques décidèrent de
séparer le Koweït de l'Irak,
contre le gré de Saddam Hus-
sein, président de l'Irak. Ce-

lui-ci décida alors de repren-
dre le Koweït par la force le 2
août 1990. Vingt six jours
plus tard, Saddam déclara le
Koweït la dix-neuvième pro-
vince de l'Irak, possédant ain-

si une grande partie du pétro-
le de l'Arabie Saoudite.

Voyant le danger que cela
pouvait représenter, l'ONU or-
donna à L'Irak de sortir du
Koweït au plus tard le 15 jan-
vier 1991. Saddam ne respec-
ta pas bien sûr cet ordre c’est
pourquoi l'Organisation des
Nations Unies avait préparé
une armée de cinq cent mille
hommes dans le but de s’op-
poser à l'armée Irakienne. La
guerre commençait pour de
bon.

Pour déstabiliser les troupes
Irakiennes, l'ONU déclencha
l’opération Tempête du désert.
Cette Opération avait pour but
principal d'affaiblir les Ira-
kiens en attaquant les points
de contrôle importants et les

Le CANADA FRANÇAIS + ACTUALITÉ

points de ravitaillement. Les
troupes Irakiennes furent pri-
vées de communication et de
ravitaillement.

En plus de faire des victi-
mes humaines, la guerre du
golf fit beaucoup de ravages
dans les pays entourant l'Irak.
De plus, cette guerre favorisa
les négociations palestinien-
nes en affaiblissant la posi-
tion de Yasser Arafat. Depuis,
l'Irak n’a plus retrouvé son
indépendance totale et l'ONU
a maintenant le droit de visi-
ter tous les endroits suscepti-
bles de conserver ou fabriquer
des armes chimiques.

Ce fut une guerre difficile,

mais en dépit de tous les ef-
forts déployés, l'Irak fut pu-
nie, compte tenu du nombre
de ses morts et des droits de
l'ONU dans ce pays.

La guerre qui se déroule en
ce moment, encore une fois
en cette Irak détestée de beau-
coup de pays, a presqueles
même fondements. Mais
George W.Bush saurait-il
quelque chose inconnu de
tous qui le pousse a tant vou-
loir vaincre Saddam Hussein?
Il lui en veut au point de met-
tre en péril la vie de milliers
de gens, de citoyens inno-
cents, de militaires obligés de
combattre pour leur patrie.
Saura-t-on un jour ce qui
pousse vraiment monsieur
Bush à vouloir « sauver » le
peuple Irakien ?  
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VENEZ MARCHER POURLA PAIX!
Le Comité de la Paix tiendra une marche à la chandelle mardi le 22 avril prochain à

19h30. Le départ est prévu de l’école Beaulieu et les marcheurs se rendront dans le

Vieux Saint-Jean pour lancer une «bouteille à la mer» (dans le Richelieu). La

population est invitée à y participer.
Le 25 mars dernier, à l’école Beaulieu, un comité de la paix a été mis sur pieds. Une

vingtaine d'étudiants se sont réunis, dirigés par monsieur Daniel Maheux, madame
Nathalie Fournier et madame Caroline Hardy, afin d'organiser une semaine dela paix,
qui aura lieu du 22 au 25 avril. Certaines activités, auxquelles tout le mondeest invi-
té à participer, aurontlieu sur les heures de cours, tandis que d’autres se réaliseront en
soirée. Le comité a comme objectif de mobiliser les jeunes sur les différents aspects de
la paix,il a aussi comme projet d'envoyer des pétitions à différents gouvernements et
d’approcher les écoles primaires avec des activités à leur niveau.

De plus amples informations seront divulguées en tempset lieux par les messages à
l’école, alors tendezl'oreille si la situation en Irak vous trouble réellement. 
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Concours

 

 

- Transport inclus -   
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UNE ÉCOLE OCCUPÉER

 

par Sandra Falcon
et Geneviève Bachand

 

aviez-vous que l'expo n’a pas
toujours été obligatoire? En 1970,
l'expo-géographie débuta sur une

base volontaire. Ce n'est qu’en 1984
qu’elle devint comme nous la connais-
sons maintenant, l'expo sciences hu-
maines. Depuis maintenant 35 ans, les
élèves de l’école Beaulieu feront encore
une fois cette année l'expo sciences hu-
maines, unpyajet qu'avaitétablit Jac-
ques Bachabl uh des’ bres de l'expos.
Le but que M. Bachand et ses confères
poursuivaient en établissant ce projet
était d'élargir les connaissances des élé-
ves, en plus de les rendre plus autono-
mes et connaissants. Cette expo consis-
te à enrichir ses connaissances sur un
sujet précis, nous devons en quelque
sorte devenir des spécialistes des res-
sources de notre pays et du monde en-
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L'EXPO SCIENCES HUMAINES
tier. Environ 650 éléves participeront a
cette exposition, qui est préparée depuis
le mois de septembre. A cause de leur
longue préparation, les équipes nous
présentent habituellement de trés beaux
exposes. Seuls les étudiants de secon-
daire 3 ont des sujets assez différents,
toutefois leurs expositions parlent
toutes du Canada. Par exemple, ils

pourraient parler de la province de Qué-
bec, commeils pourraient parler des In-
uits. Les élèves de secondaire 4, eux,
parlentde l'histoire du Canada.Les pré-
sentations qui vous seront apportées
pour ce cycle pourraient porter sur un
personnage historique canadien ou sur
un événement qui s'est produit au Ca-
nada. Pourfinir les élèves de 5° parlent
des pays du mondeentier. La tâche de
juger les kiosques et les présentations
orales est distribuée aux étudiants du
cycle supérieur. Il n'y a queles élèves de
secondaires 5 qui sont jugés par les an-

 

ciens secondaire 5 de Beaulieu. Quel-

ques professeurs ainsi que la bibliothé-
caire jugent aussi l'expo. Voici quelques
critères d'évaluation : La beauté du
kiosque, l'orthographe, l'originalité, les
maquettes, les présentations et l'esprit
d'équipe. En conclusion,l'expo sciences
humaines crée en quelque sorte des
liens de fraternité, beaucoup de couple
et d'amis se sont rencontrés à cet en-
droit. Plusieurs personnes partagent
leur matériel et s'entraident et c'est ça
qui est fantastique. Les professeurs et les
élèves sont très confiant pour l'expo,
mais, mêmesi les étudiants trouvent
que cette recherche ainsi que le kiosque
qui s'y rattache demandent beaucoup
de boulot, ils seronttrès fiers d'eux lors-
queles résultats seront donnés. En plus,
cela nous donne plus d'expérience pour
les recherches et le travail d'équipe.
Pourfinir, les professeurs adorent ce

projet malgré l'organisation et les diffi-
cultés qui y sont rattachées. Si cela vous
intéresse vous n'avez qu’à venir nous
visiter au Centre St-Edmond au 275 rue
Frontenac à St-Jean, situé à côté de
l'école. Les secondaires 3 exposeront
mardi le 15 avril, les secondaires 4,

mercredi le 16 avril et les secondaires 5,
jeudi le 17 avril du matin jusqu'en
après-midi et la finale des trois niveaux
aura lieu le 17 avril en soirée. L'entrée et
le stationnement sont gratuits pour

tous.
Voici quelques commentaires des

professeurs impliqués dans cette
exposition :

Etant à sa première année d'exposi-
tion, Patrice Hébert, professeur d'histoi-
re, trouve que cette idée est super inté-
ressante. Cette exposition démarque
bien l'école, car aucune autre ne possè-
de ce projet.

 
 

 
Patrice Hébert mentionne que l’expo sciences humaines
rend l’école Beaulieu unique en son genre.

 
 

Pour sa part, Nathalie Fournier, en-
seignante de géographie et d'économie,
est convaincue que l’expo va énormé-
ment nous être utile et nous aider pour
plus tard. Car, il nous rend extrêmement

responsables et débrouillards. Cela nous
permet aussi de travailler en équipe et
de connaître d'autres personnes en-de-
hors de nos amis. Entre les cycles, c'est

très compétitif et c’est ça qui poussent
les étudiants à être meilleurs. Puis pour
terminer, Mme Amyot professeur d'his-
toire trouve que l'exposition crée beau-
coup de liens. Autant pourles élèves
que pourles professeurs, pas seulement
les enseignants de géographie et d’his-
toire, mais tous les autres professeurs

s'entraident pour le bon déroulement de
ce projet.

Quelques faits cocasses qui nous a été
rapportés. Il y a 2 ans, durantl'expo,
l’équipe qui le faisait sur la pomme
avait une étagère de carton et celle-ci
supportait beaucoup de compote de
pommes. Mais malheureusementelle
était trop lourde pour l'étagère qui
tomba. Alors imaginez la scène, le gym-
nase a été collé pendant une semaine
entière. Lors d’une autre exposition, un
grand-père voulait absolument aider
pour faire un kiosque et a cloué celui-
ci dans le plancher du gymnase. Une
dernière anecdote, pour le kiosque de la
Gaspésie, une fille avait amené un ho-
mard. Ce qui avait fasciné les gens
c'était qu’elle l'avait apprivoisé et que
pour l'endormir elle le flattait sur le
ventre.
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C’est pas un
poisson d'avril.
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C'est difficile à croire, surtout au mois d'avril!
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VOX POP
Marie-Christine Déry et Dominique Soutière :

+»

QUE PENSEZ-VOUS DE QUE PENSEZ-VOUS
LA GUERREEN IRAK? DE STAR ACADÉMIE?

     4

  
  

 

Vickie Proulx

ertaines personnes ont d'étran-
C ges habitudes... Et bien c'est le

cas de Xavier Raymond-Martel
qui lors des cours d'éducation physi-
que ressent le besoin incontrôlable de
faire prendrel'air à ses fesses!

 

  

  

Lors d’un cours d'éducation physi-
que, Kim Hébert, qui avait oublié son
linge dans la douche, a appuyé sur le
bouton, ce qui a fait fonctionner la   Mathieu (sec. 4) : Je n’appuie pas

douche... Résultat : ses vétements
étaient tout mouillés! Voyons le bon
côté des choses... Elle n’a pas eu a les
mettre au lavage!

  

 

les raisons des Etats-Unis, mais je

suis d’accord avec la guerre parce
que les Irakiens vont se porter

mieux sans Saddam.

  

 

  

   
  Décidément, il y a beaucoup d’ac-

tion dans les cours d'éducation physi-
que... Lors d'une partie de ballon chi-
nois,Catherine Girard s'est fait
prendre les culottes a terre comme on
dit! Un des garcons de sa classe, Alain
Leblanc, aurait lancé le ballon sur les
snaps du pantalon de Catherine qui se
sont détachés. Est-ce toujours aussi
confortable de porter un string???

    

 

  
C'est une émission de variété très
intéressante. Ça nous montre
commentles gens vivent à travers
leur apprentissage de la musique.

     

  

   
Jessica (sec. 4) : Je pense quec'est

inutile, car il y a beaucoup de
monde tué pour rien. C’est juste
pour servir les intérêts de Bush.

  Durant les manifestations contre la
guerre les 19 et 20 mars derniers, com-
bien d'entre vous ont profité de l'occa-
sion pouraller jouer au Nintendo?

Audrey : La semaine, ce
n’est pas très intéressant,
mais, la fin de semaine,
c’est mieux grâce aux

artistes invités. E

     
Quelle sorte de nouvelle Marie-

Christine Guindon a-t-elle bien pu re-
cevoir pour tomber du banc de sa table
a la cafétéria?

 

Aviez-vous remarqué que nous
avions des gars très sexy l’école? Et
bien mesdames, je vous assure que
Maxime Gosselin fait partie de cette
catégorie! Maxime est doté d'un

grand sex-appeal. Il est allé jouer au Le 2 avril dernier, au coin Chau- drogues. Et bien Caillou s'est fait
hockey cosom avec une jolie culotte mont, Caillou et Mme Heppell ont “planter” d’aplomb par notre directri-
brésilienne tigrée! Agrrmimrr! participé à un quiz portant sur les ce! Semble-t-il que le mot est faible!

Mariane : Je pense que
c’est bien pourles

personnes qui n’étaient pas
abonnées au câble pendant

Mix Mania.

 

   
Audrey (sec 5) : Je pense quece n’est

Jamais bien la guerre, mais ça va

peut-être améliorer la vie en Irak.      

  

Processeur Intel Composantes
Pentium IV 1.7 GHz     
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Les Illustrations peuvent différer. Offre pour
un temps limité. Les quantités sont limitées.

PROPRIÉTAIRE À ST-JEAN:
HÉBERT & GOUIN AUDIO-VIDÉO
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DE TOUT POUR TOUS

 

Par Marianne Lorrain

 

n cadavre est découvert grâce
U à la vision d'un médium. Une

personne disparue est retro-
uvée avec l'aide d'un voyant. Pour
plusieurs personnes, ces pratiques ne
sont qu'une façon d'attirer l'atten-
tion, voire même de tromperles gens.
Mais la pratique de tout ce qui
concerne l'ésotérisme, que ce soit le
tirage de cartes ou la lecture des li-
gnes de la main, est beaucoup plus
courante et populaire qu'on le croit.
Quece soit dans les films ou dans la

 

VOYANT OU
CHARLATAN?

réalité, la magie, les tarots, la chiro-
mancie sonttrès attirants autant chez
les jeunes que chez les adultes. I
existe certains « jeux » de divination
moins connus, mais tout aussi utilisé.
Exemple : Les Cartes de l'Intuition,
jeu constitué de 30 cartes, d’un dé et
d'un livre d'interprétation.Il suffit de
poser une question, tirer une carte et

lancer le dé pour connaître le bon
élémentpuis lire l'interprétation dans
le livre. On retrouve aussi énormé-
mentde livres concernant la magie
même pour les débutants. Malheu-
reusement, l'ésotérisme est ridiculisé

à cause de l'image quelque peu ridi-

paySREY

 

cule que donne ceux qui se préten-
dent médium, Jojo Savard pour ne
nommer qu'elle. Une tireuse de carte
dont j'ai moi-même pu vérifier
l'exactitude des prédictions m'a déjà
dit que savoir pratiquer la magie et
tout ce qui vient avec est un don,
qu'il ne faut pas demander d'argent
et qu'il faut savoir user de ce don
avec sagesse. Voilà un conseil qu’il
faudrait transmettre à nos faux mé-
diums! Mais que vous croyez ou non
à toutes ces choses, il faut savoir
qu'il existe vraiment des gens qui ont
ces donset qu'ils ne sont pas tous des
charlatans.

 

Les Crieurs publics, cercle culturel

MOTS DE DOS
POURFAIRE SUITE À NOTRE RECHERCHEDE LA COULEUR, ENTREPRISE DANS LA CHRONIQUE PRÉCÉDENTE VOI-
CI DANS UN PETIT TEXTE LE VOCABULAIRE COLORÉ QUE NOUS UTILISONS TOUS LES JOURS SANS PARFOIS NOUS
EN RENDRE COMPTE.

 

Par Marie Bélanger
(Cercle culturel)

 

mes “bleus” j'avais décidé de
sortir. Je devais passer la soirée

avec des amis à regarder des films
d'horreur. J'étais très excitée. Surtout
que mon amie Julie avait invité son
beau cousin Éric. Ha ! Éric ! II est si
gentil, si beau, si drôle, un homme rose
en devenir! Il a des yeux bleus pro-
fonds, un cœur d'or et le pouce vert.
Croire qu’il puisse un jour s'intéresser à
moi, ça serait rêver en couleur!

G était le 31 octobre. Pour chasser

Donc, le moment tant attendu arri-
va. Nous étions toute une bande en-
tassée dans la cave d’Étienne, dit le
roux. J'avais réussi l'exploit de me
glisser sur le sofa, coincée comme une
sardine. Je voyais néanmoins Nathalie
Gagnant, dite la blonde, qui avait pris
place aux côtés d’Éric avec son petit
air innocent. Elle semblait beaucoup
s'amuser avec lui. J'étais verte de ja-

lousie. Le premier film commença...
C’était l'histoire d’un homme qui
s'était fait greffer la main d'un ancien
meurtrier. Cette main maudite tuait
des gens contre la volonté de son nou-
veau propriétaire. Nous étions plongés
dans le noir et j'étais complètement
captivée par le film quand je sentis
quelque chose monter sur mon dos
jusqu'à ma nuque : comme une main
! Je me mis à hurler et je sautai sur
mes deux pieds. pour m'apercevoir
que c'était seulement Étienne qui me
faisait une blague. Mon cœur battait à
tout rompre ; j'eus une peur bleueet je
suis sûre que j'étais blanche comme un
drap. C’est alors que tout le monde,
même Éric, se mit à rire de moi. Je
suis partie en courant tellementj'étais
rouge de honte. Les larmes m’empê-
chaient presque de voir où j'allais. Je
suis sortie dehors sans compterle froid
ambiant. Je pleurais de honte et de
colère, de colère noire! C’est alors que
le beau Éric est venu mevoir. « Pour-
quoi t'es partie ? » m'a-t-il demandé.
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du Canada

À bientôt,

MERCI
L'Ecrit de Beaulieu remercie tous
les marchands qui ont accepté

de ce projet ainsi quel'équipe
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Prochaine publication au mois juin.

L'équipe de L’Écrit de Beaulieu
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- Parce que je n'aime pas
quand on rit de moi.

- On nerit pas de toi. C'était
juste drôle de te voir crier comme une
folle.

J'ai ri jaune. « Va donc retrouver
ton amie Nathalie. Vous vous enten-
dez si bien. »

- Nathalie ? C'est une amie
d'enfance. Ça faisait un bout qu’on ne
s'était pas vu et j'étais bien surpris de
la voir ici..Tu croyais qu'elle
m'intéressait ?

- Ben...oui.

Il rit : « Julie ne te l’a pas dit ? Ma
belle, je suis gai et fier de l'être! »

J'étais bouche bée, je venais de dé-
couvrir le pot aux roses. « J'y retour-
ne. Je veux savoir la fin du film.
Viens-tu ? » Je I'accompagnai en me
disant que je ne ferai plus jamais
d'humour noir à propos des
homosexuels.

Alarme
B.D.B

Saint-Jean-sur-Richelieu

Bruno DiBlasio,
propriétaire

MEILLEUR
PRIX

GARANTI
Installation
Réparation
Ventes

Résidentiel
ESTIMATION
GRATUITE ;
Cellulaire : i

(514) 241-9894
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PRIVEE OU PUBLIQUE...
TELLE N’EST PAS
LA QUESTION...

PAS FACILE QUAND ARRIVE LE SECONDAIRE! SANS AUCUN DOUTE, TOUS
VEULENT LA MEILLEURE INSTITUTION POUR PARVENIR AUX BESOINS FON-
DAMENTAUX DE CELUI OU CELLE QUI BIENTÔT FERA PARTIE DE L'ÉCOLE
DES GRANDS! MAIS QU’EST CE QUI CARACTÉRISE VRAIMENT UNE ÉCOLE?
COMMENTCELLE-CI PEUT-ELLE SE DÉMARQUER PLUS QU'UNE AUTRE?
EST-CE LES PROFESSEURS? LE PROGRAMME? L'UNIFORME? OU BIEN LE
COÛT EXIGÉ? PEU IMPORTE, TOUS SE FONT UN PEU AVOIR PAR L'IMAGE
SOIGNÉE DES ÉCOLES PRIVÉES ET PAR CELLE, PARFOIS NÉGLIGÉE, DES

 

Catherine Desmarais et Cathe-
rine Bergeron

 

ÉCOLES PUBLIQUES.

ette image faussée contribue
C parfois a une sélection mal dis-

tinguée. Malgré tout, il est im-

portant de souligner, dès le départ,
qu'il est utopique de comparerces
deux milieux de manière équivalente
puisque ce sont deux contextes qui
diffèrent complètement l’un de l'au-
tre. En outre, il porte à croire que
certains types d'individus auront
meilleure satisfaction dans un éta-
blissement propre à leur personnalité
ainsi qu’à leurs valeurs. En toute vé-
rité, nous ne sommes pas admis à
l'école privée aussi facilement que
dans une école publique où tout élè-
ve a droit à son éducation malgré ses
faiblesses. C’est donc l'élite, ainsi
que ceux qui ont les moyens, qui se
dirigent beaucoup plus aisément
dansles institutions privées.

Cette différence de sélection est
notamment importante : Si le privé
offre l'encadrementprivilégié, les
activités en quantité, les ligues de
toutes sortes pour chaquetype d'’élè-
ve, l’école publique offre de son côté
la chance d'apprendrel'initiative,
l'autodiscipline et permet de s’enri-
chir avec les autres éléments de cette
micro-société qui forment I'établis-
sement. Cette catégorie de gens qui,
en passant, est le reflet véridique et
lucide de la société de tous les jours.

Le but de ces propos n'est aucune-

 

Incluant:

- Pagette

- 6 mois

 

 

 

Audio vidéo communications

PAGETTE NUMÉRIQUE AVEC AFFICHAGE DE L'HEURE

- Programmation

d'utilisation illimité

ment de dévaluerles institutions pri-
vées, mais bien de démontrer que ce

n’est pas nécessairement le choix
d’une école privée à grande réputa-
tion qui est un gage de qualité
d'éducation. Après tout, un DES res-
tera toujours ce même diplôme peu
importe les sélections, les uniformes,
les règlements plus strictes ou, sans
le nier, le coût de l'admission. Les as-
pects authentiques d'une école sont
les gens qui la forment : le person-
nel et les élèves. Personne ne peut se
permettre de nos jours de n'avoir au-
cun diplôme en main.

Notre position n'empêche aucune-
ment notre entier respect pour ceux

qui fréquentent ces écoles ainsi
qu'aux parents de ceux-ci. Le droit à
l'éducation est crié partout comme
étant gratuit, du moins pourle pri-
maire et le secondaire. Pourquoi ne
pas utiliser ce fantastique service qui
nous est offert? C’est la question à se
poser. Plusieurs diront : pour la qua-
lité de l'éducation. Nous vous répon-
drons que “ la qualité ” réagit avec
l'étude et l'intérêt que l'élève y in-
vestit et le support des parents beau-
coup plus qu'avec la valeur du cours
ou à l'encadrement du professeur.

Ce que nous voulons défendre ici,
ce n’est pas les avantages qu'offrent
les deux types d'institutions, mais
bien le fait que les écoles publiques et
privées sont différentes sur plusieurs
points et que de vanter une de celles-
ci serait injuste à plusieurs niveaux.
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391, Boul, du Séminaire,
Saint-Jean-sur-Richelieu
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Accent 2003
0$ DÉPÔT SÉCURITÉ
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www.cloginor.com
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359, rue Laberge, Saint-Jean-sur-Richelieu 
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JEAN-PIERRE PAQUIN

 

ALEXANDRE BOULERICE   
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Marc-ANDRÉ LEGAULT
 
 

POUR UN CHOIX ÉCLAIRÉ, VOICI NOS CANDIDATS
LES ÉLECTIONS ARRIVENT À GRANDS PAS. LE 14 AVRIL LES HABITANTS DE
ST-JEAN DEVRONT ÉLIRENT UN DÉPUTÉ. QUI CHOISIRONT-ILS ? ET QUI
SONT NOS CANDIDATS ? QUE FONT-ILS ET QUE VEULENT-ILS OFFRIR À
LEURSCITOYENS ? NOUS LES AVONS REJOINTS POUR VOUSET LEUR
AVONS POSÉ TROIS PETITES QUESTIONS AUXQUELLES ILS ONT RÉPONDU
AVECJOIE.
 

Vanessa Beaudry

Rocer Paquin DU PARTI quésécots :

1-Pour nous aider à mieux vous
connaître, quelle est votre forma-
tion professionnelle ?

Je suis biologiste et j'enseigne au
cégep de St-Jean-sur-Richelieu.

2-Qu'est-ce qui vous a poussé
vers la politique ?

L'objectif de la souveraineté du
Québec et à moindre importance, ce-
lui de la démocratie sociale et du dé-
veloppement durable.

3-Quels sont vos objectifs si vous
êtes élu ?

Continuer de travailler à la qualité
de vie, c’est à dire :

-au niveau national : la
souveraineté et la bonne
gouvernance.

 

 

 

GROSSISTE
EN VIANDE
Jambon maison :

regulier ou a
l’ancienne

MARCEL BONNEAU,
président   

Q346-6474
dsA.

Maot-Säint-Grégoire
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-au niveau local : faire de
St-Jean-sur-Richelieu la capitale de
la Montérégie; créer un programme
d'amélioration et de construction de
logis et de commerces dans le cen-
tre-ville de St-Jean; créer un pro-
gramme d'amélioration des chemins
municipaux à St-Blaise-sur-Riche-
lieu; terminer l'assainissement de la
rivière et la mettre en valeur.

JEAN-PIERRE PAQUIN DU
PARTI LIBERAL DU QUEBEC :

1-Pour nous aider a mieux vous
connaitre, quelle est votre forma-
tion professionnelle ?

Je suis un hommed'affaires assez
bien connu dans la région du Haut-
Richelieu. Je suis propriétaire de

Importations JPP Inc., une entreprise
familiale située sur la rue St-Paul
dans le Vieux Saint-Jean. J'ai suivit
des cours de formation en commer-
ce, en marketing et en gestion du
personnel.

2-Qu’est-ce qui vous a poussé
vers la politique ?

Ce qui me motive à faire de la po-
litique c’est le désire d'aider les au-
tres, de faire quelque chose pour
améliorer la vie autour de moi. De-
puis ma plus tendre enfance, j'ai
toujours eu un intérêt pour la chose
politique et ce à tous les niveaux.

3-Quels sont vos objectifs si vous
êtes élu ?

Si je suis élu, je vais m'attaquer en
priorité à trois problèmes, soit la

santé, la pauvreté et le chômage.
Ces trois domaines vont main dans
la main parce que si on n’a pas la
santé, il est fort probable qu'on ne
puisse pas travailler et dans ce cas là
c’est le marasme de la pauvreté qui
nous attend. Et plus on va créer des
emplois, plus le gouvernement va
pouvoir collecter des taxes qui servi-

ront à payer pour des services pu-
blics, entre autre les services de
santé.

ALEXANDRE BOULERICE DE L’UFP :

1-Pour nous aider à mieux vous
connaître, quelle est votre forma-

tion professionnelle ?

Je suis présentement conseiller
syndical au Services de l'information
du Syndicat canadien de la fonction
publique (SCFP-FTQ). À ce poste je
rédige des communiqués de presse,
j'organise des conférences de presse,
je fais des relations avec les médias,
je rédige des articles pour divers
journaux syndicaux ou pour notre
site internet (www.scfp.qc.ca), je ré-
dige, organise et place de la publici-
té dans divers médias, etc.

2-Qu’est-ce qui vous a poussé
vers la politique ?

Disons rapidement que j'ai tou-
jours été passionné par l'histoire, la
sociologie, la philosophie et, ainsi,
par la politique. De plus, mon éveil
politique s’est fait lors de l'épisode
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* 12 mois de temps
d’antenne illimite
Activation
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529, boul. du Séminaire Nord
Saint-Jean-sur-Richelieu

348-1675
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J
c'est tout un SPORT!

La Cage aux Sports vous félicite!

LACAG
AUXSPORTS 880, boul. du Séminaire Nord,

Saint-Jean-sur-Richelieu

359-6484

final de l'accord du Lac Meech qui à
l'époque avait enflamméles esprits
et les cœurs. J'étais a ce moment
élève en secondaire 5 à l'école
Beaulieu.

3-Quels sont vos objectifs si vous

êtes élu ?

Sérieusement, être élu serait une
surprise ! Nous espérons seulement
faire bonnefigure mais surtout bras-
ser la cage, pousser nos valeurs et
nos idées et forcer le débat sur des
enjeux que les partis traditionnels
préfèrent éviter. Si toutefois je suis
élu, je souhaite être la voix des sans
voix, le député du monde ordinaire,
des travailleurs, des démunis, des
mères monoparentales, des groupes
communautaires, des étudiants, mais
aussi le défenseur de l’eau et d’un
environnement sain pour tous. Les
Amérindiens avaient l'habitude de
dire qu'on ne possède pas la terre, on
l'emprunte à nos enfants...

Nous n’avons hélas pas pu rejoindre
le candidat de l'ADQ. Nous espérons
que cet article vous éclairera dans
votre choix.

Suite en page 10

 

LIVRAISON GRATUITE
avec commande de 8S et plus avant taxes

[3S livraison & plus de 15 km)

 

2454, Route 133,
Iberville

LIVRAISON
357-7711

LIVRAISON DIMANCHE
. AU SAMEDI
A PARTIR DE 11 H
 

HEURES

D'OUVERTURE

Lundi au mercredi: 7hà21h

Jeudi et vendredi: 7hà22h
Samedi et dimanche : 8h à 22 h   
  
fermeture une heure plus tôt Saison hivernale : ;
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LE PARTI LIBÉRAL
LE PRINCIPAL REPROCHE QUEL’ON FAIT À L'ENDROIT DU CHEF LIBÉRAL
JEAN CHAREST EST ÉVIDEMMENT SON MANQUED'INNOVATION QUANT AUX
THÈMES ABORDÉS LORS DES CAMPAGNES ÉLECTORALES.

 

Alexandre Poirier

 

plan d'action pourla santé, qui allie
secteur public et privé aux profits

des citoyens, le point fort du Parti Li-
béral ces dernières années. Le leitmotiv
du discours libéral sur la santé semble
être l'attente (réduction des listes....),
qui du même coup caractérise très bien
l'ascension de Jean Charest dansles
échelons gouvernementaux, lui qui at-
tend depuis si longtemps les comman-
des du Québec.

| | revient inlassablement avec son

Afin d'augmenter leur niveau de vie
et de diminuer leur fardeau fiscal
(Charge fiscal qu'ont à payer les
contribuables québécois, au niveau des
impôts et des taxes à la consomma-
tion.), le PLQ propose aux Québécois
une diminution d'impôts de l'ordre de
27% échelonnée sur 5 ans, tout en res-
pectant le déficit zéro, une tâche qui
demandera une excellente coordina-
tion avec les autres points de son pro-
gramme. Ce dernier devra être parfaite-
ment orchestré pour permettre aux
libéraux, dans le cas où ils triom-
phaient aux suffrages, de remplir leurs
promesses au niveau du financement :
augmentation du budget des cégeps en
régions et des universités (tout en
maintenantles frais de scolarité gelés),

investissements majeurs en santé (ré-
ouverture de salles d'opérations, soins
à domiciles et de longue durée accrus),

développement structurel des régions,
etc. En ce sens, Bernard Landry a ré-
cemment critiqué le budget établi par
le PLQ, affirmant qu’il était incompati-
ble avec la situation du déséquilibre
fiscal démontré par le candidat libéral
d'Outremont Yves Séguin.

Les libéraux misent fortement sur la
qualité des services rendus aux ci-
toyens. Dans le domaine de la santé,
les infirmières doivent bénéficier d'une
plus grande part de responsabilités,
afin de leur permettre d'émettre des
prescriptions et de poser certains actes
médicaux. Cet allègement du travail
des médecins, docteurs et spécialistes
assure du même coup une meilleure
qualité des soins et augmente le nom-
bre de patients pouvant être traités
quotidiennement. Au niveau de l’édu-
cation, une des priorités libérales
consiste à fournir de meilleurs services
d'enseignement et d'encadrement, et
ce, du primaire à l'université.

La décentralisation, qui consiste à
un partage plus équitable des pouvoirs,
doit se réaliser, selon le PLQ, afin de
réduire la lourdeur administrative qui
transforme de simples décisions régio-
nales ou d'organismes en processus
complexes. Les organismes gouverne-
mentaux, tels que hôpitaux ou écoles,
doivent bénéficier d'une plus grande
autonomie, exercer leur leadership. Ce
point sera en accord avec l'objectif li-
béral de réduire le nombre de ministè-
res ou de sociétés d'Etat.

Finalement, Jean Charest et son par-
ti ont sillonné la province, avec comme
objectif de se rapprocher de la popula-
tion et de ses réels besoins. Mais plu-
sieurs points semblent absents autant
de son programme que de ses promes-
ses électorales. Certains aspects des li-
béraux sontflous et c’est probablement
une des raisons qui portent les élec-
teurs québécois à hésiter à assermenter
l'hommeà la coupe de cheveux frisés.
Le PLQ mise beaucoup trop sur la san-
té, laissant de coté plusieurs aspects
socio-économiques primordiaux.
 

 

 

L'ADQ
Anabel Cardin

 

 

our la première fois depuis des lunes,
P il y a trois partis politiques a la cour-

se aux élections. Une bonne chose en
générale, car cette nouvelle compétition
apporte un vent de fraicheur sur le Québec.

En ce qui concerne l’ADQ,le programme
semble mouvantet difficile à établir. En ré-
sumé les mots d'ordre sont privatisation et
décentralisation. Par exemple Mario Du-
mont veutréduire la taille de l'État tout en
consacrant 50% du budget pour rembour-
ser la dette. Hors cette baisse entraînerait
une hausse du taux de chômage. Com-
mentallons-nous être capable de donner
leur «dû » à tous ces gens, alors qu’il ne
nous reste que 50% du budget pour admi-
nistrerl’État tout entier? C'est une question
en suspend.

Le parti de Mario Dumont veut tout re-
mettre entre les mains des citoyens : pen-
sons à ses fameux bons d'études qu'il veut
donner aux parents pour que ceux-ci en-
voient où bon leur semble leurs enfants.
Présentement, cet argent est remis aux
commissions scolaires pour gérer les écoles
publiques. Comme l'ADQ permettra aux
parents d'envoyer leurs enfants dans les
écoles privées, il va donc y avoir un man-
que d'argent pourfaire fonctionner les
écoles publiques. L'ADQ remettra aussi des
bons de garderie.

L'abolition de la formule Rand[1]1 fait
partie des plans d'avenir parce que la ré-
duction de la force et la taille des syndi-
cats est son but. Tout en modifiant le sys-
tème des cotisations2. L'ADQ établirait
une norme qui permettrait à un employé
n'ayant pas réussi sa période de proba-
tion, à se faire rembourser 60% du total
de ses cotisations.

En santé, l'ADQ nous propose d'être «
en santé autrement ». Une cohabitation
entre la privé et le public. Car selon Ma-
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rio Dumont un citoyen à le droit de dé-
penser son argent de la façon qu'il le
veut .

En ce qui concerne le taux de natalité,
Monsieur Dumont propose une allocation
des naissances atteignant 1 000 $ par en-
fant, un congé parental payé et un congé
supplémentaire sans solde.

L'ADQ souhaite un ordre professionnel
enseignants. Les enseignants se sont déjà,
prononcés contre cette idée pius tôt cette
année. L'équipe de Mario Dumontrisque-
rait donc un affrontement avec les ensei-
gnants sur ce dossier.

Je crois que ce petit texte fait un bon
résumé du programme électorale de l'Ac-
tion démocratique du Québec (ADQ). Bien
sûr, vous pouvez en tirer les conclusions
que vous voulez .

1 Ce qui consiste à prélever une
sommed'argent directement sur le salaire
d'un employé.

2 Montant d'argent donner par
une personne à un organisme.
 

LE PARTI QUÉBÉCOIS
LE PARTI QUÉBÉCOIS, FONDÉ EN 1968 PAR RENÉ LÉVESQUE, S’INSPIRE FORTEMENT DE VALEURS TRADITIONNEL-
LES DANS SA QUÊTE DU BONHEUR DES CONCITOYENS QUÉBÉCOIS QU’IL MÈNE DEPUIS SON FONDEMENT.
 

Alexandre Poirier

 

ans la société actuelle, où la mar-
[) chandise semble primer sur les va-

leurs humaines, ce parti amène avec
lui un vent de solidarité sociale tout en
étant extrêmement conscient de l'impor-
tance de la prospérité économique. Ber-
nard Landry, actuel chef du PQ, comme
tous ses protagonistes militants, s'insurge
contre la pauvreté et le chômage, crie à la
justice sociale, tout en restant vigoureuse-
ment engagé dansla lutte qui doit mener à
la pleine compétence du Québec dans tous
les domaines, et ce, en tant que nation in-
dépendante libre de son avenir. Qu'est ce
que ce parti que l'on disait mort et enterré
il y a de cela quelques mois, entend faire
afin de triompher aux prochains suffrages?

Le PQ voit loin et, du coté du vieillisse-
ment de la population, il propose, tout
commela question de l'environnement,
d'entamer un processus de développement
durable. Le développement durable, dans
toutes les sphères auxquelles il se rattache,
consiste à poser des actions dont les consé-
quences les plus bé-

néfiques peuvent être perçues à long ter-
me. On doit favoriser le développementfa-
milial, et le PQ propose en ce sens des so-
lutions innovatrices : Garderies à 5$,
instaurées déjà depuis quelques années, se-
maine de quatre jours (réduction du temps
de travail de 20%), crédit d'impôt aux fa-
milles, etc. Car, de nos jours, les familles se
font moins nombreuses et moins grandes,
car les couples vivent dansle stress du tra-
vail et un enfant semble être une source
incomparable d’anxiété.

La souveraineté du Québec doit se réali-
ser, car il est évident, sur les plans culturel,
social et économique, que le Québec est
une nation méritant amplement le plein
exercice de ses fonctions. Le parti de Ber-
nard Landry ose espérer une séparation à
l'amiable, et qui serait le fondement d’une
alliance économique avec le reste du Cana-
da, semblable à l'Union Européenne. Les
motivations de cet incessant combat sont
nombreuses. Les besoins sont au Québec,et
malgré cela, l'argent reste à Ottawa, ce que
l'on appelle le fameux déséquilibre fiscal.
Dansle cas où il serait réélu, le Parti Qué-
bécois a pour objectif de présenter le Qué-

bec au prochain Sommet Des Amériques, à
Buenos Aires, en tant que nation
indépendante.

Le PQ espère ramener les médecins de
famille, offrir de meilleurs services dans les
CLSC, et augmenter les soins à domicile.
Ces mesures visent à désengorger les ur-
gences, et diminuer les listes d'attente. Ber-
nard Landry refuse catégoriquement toute
incursion du secteur privé dans le système
de santé québécois, affirmant cette prati-
que commeétantillégale au Québec.

Le PQ subit présentement de virulentes
critiques. On considère un vote pour ce
parti comme étant un vote pour la souve-
raineté. Ce sont deux choses complètement
distinctes, quoique étroitement liées. Le
mandat premier de Bernard Landry reste
toutefois de gérer la province le mieux
possible. Les électeurs avides de change-
ments qui espèrent renouveler le gouver-
nement misent plutôt sur le PQ ou l'ADQ,
et cette division de l'opposition a été bien
démontrée par le chef libéral Jean Charest,
qui affirme qu'un vote pour l'ADQ est un
vote pour le PQ
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ON EST-Y CUTES!!!   

LES STYLES VESTIMENTAIRES
DES ELEVES DE BEAULIEU
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Marie-Christine Guindon +

marquer , à Beaulieu ce n’est pas le
choix qui manque!!!

 

À Beaulieu, plusieurs styles se mê-
lent, alors voici un survol de la mo-

de à l’école.

  
Alexis Campell (prep)
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Jade Samson (prep)

*
Bref … Comme vous pouvez le re- + y»

    

 

Julien Boyer et Karine Ferland

(gothique)
 

Lord Photo
change de peau !

Venez voir nos nouvelles couleurs

ef nos nombreux spéciaux
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IMAGE Toujours au 669 Séminaire N. voisin du McDonald

10
87
41
-3
c4
5-
;

 

   

    
(style propre à elles même,
Fleur dans les cheveux )

Marie-Jacinthe Piouffe et

Geneviève Gervais (Punk) 
 

 
Perron et Olivier Larouche A

(skater)

Sébastien    

  Le vrai goût dupoulet...
Comptoir pour emporteret autos

 

 

  

 

 , 260, boul. duSéminaire Nord,
*Saint-fean-sur-Richelieu

   
Jesica L'heureux et Kathy Forcier
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VOYAGEUR EN HERBE?
EST-CE QUE L'ÉTAT DU NEVADA SITUÉ AUX ÉTATS-UNIS VOUS DIT QUELQUE
CHOSE? NON??? SI JE VOUS PARLAIS DE LAS VEGAS...

vez penser, cette ville aux milles
lumières n’est pas seulement la

capitale du jeu! Plusieurs activités in-
téressantes s'offrent à vous! Amateurs
de sensations fortes, vous serez ravis

en visitant la ville qui ne dort jamais!

C ontrairement a ce que vous pou- Plus de dix-huit montagnes russes
sont a votre disposition pour passer de
tres bons moments! Vous voulez des
exemples? A une vitesse de quarante-
cinq km/h, le Big Shot vous propulsera
a cent quatre-vingt metres dans les
airs en 2.5 secondes! Tout cela, du

 

MOI JE METTRAIS MON
DRAPEAU EN BERNE...
 

Par Marianne Lorrain

endredi le 28 mai se tenait le
V spectacle, très attendu pourcer-

tains, des Cowboys Fringants.
La salle du Cabaret-Théâtre avait été
vidée de ses tables pour l'occasion et
les loges sur les côtés et celles d'en
haut étaient aussi remplies que la sal-
le. Le groupe a offert une performance
époustouflante et remarquable pen-
dant toute la soirée. Tout le monde
s'est amuser et mêmese défouler dans
certain cas. L'ambiance était joyeuse
car les musiciens avaient l’air content
d'être là et ont pris la peine de parler,
au lieu de chanter leurs chansonsles
unes après les autres. Les solos de vio-
lon étaient tout simplementtripants et
à regarder la violoniste, elle doit avoir

‘Burro.
EQUIPEMENTS
J, CHARETTE ecquescree
2346-14 750

900, Boul. Industriel
Saint-Jean-sur-Richelieu
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des muscles dans le bras droit. Le
groupe respirait l'énergie et le public
en avait l'air ravi. La présence policiè-
re était accrue, on aurait dit l’escoua-
de anti-émeute. Pourtant, il n’y a pas
eu de problèmes majeurs. Les specta-
teurs ont pu donnerlibre cours à leurs
envies de body surfing. Même le
chanteur s'y est adonné. Une vraie
partie de plaisir. Personnellement,j'ai
eu beaucoup deplaisir et j'ai pu cons-
tater que les gens autour de moi en
avait eux aussi. Pour ceux qui le vou-
laient, des T-shirt et un cd non dispo-
nible en magasin étaient vendus à
l'entrée. Ce fut une belle soirée et je
plains tous ceux et celles qui n'ont pas
pu y assister. Notons aussi qu’ils re-
viendront à St-Jean le 14 mai, donc
commencez à économiser tout de
suite!

haut d’une tour de 2727 mètres!

Vous êtes du genre plus tranquille
et aimez voir des chanteurs en action?
C’est sous la direction de Franco Dra-
gone, le metteur scène du Cirque du
Soleil, que Céline Dion vous accueille-

ra à son tout nouveau spectacle inti-
tulé A New Day... Un spectacle ou les
mots magie et féerie retrouvent leurs
vrais sens! L'événement a débuté le 25
mars 2003 et se poursuivra durantles
trois prochaines années!

Vous craignez que votre voyage
vous coûte cher? Plus de vingt attrac-
tions gratuites aideront votre porte-
feuilles à survivre! Vous pourrez visi-
ter le Centre de Recherche de la
télévision CBS ou la plus délicieuse
attraction de Vegas, le Monde des

M&M. Vous préférez marcher à l'exté-
rieur? Vous pourriez tout aussi bien
vous retrouver en plein milieu d’une
bataille de pirates que dans une érup-
tion volcanique!

Avez-vous déjà rêvé de visiter Pa-
ris, New York, Rome ou mêmel'Egyp-
te? C'est en vous retrouvant à Las Ve-
gas que votre rêve deviendra réalité!
Vous vous demandez sûrement pour-
quoi? C’est très simple. À Vegas, cha-
que hôtel est construite sous des thè-
mes différents: villes, moyen âge,
palais ou pays!!. Vous pourrez donc
passer vos vacances à Paris ou à Rome
tout en restant à Las Vegas, aux Etats-
Unis! Par contre ces hôtels de luxe
sont très coûteux! C'est pourquoi une
auberge de jeunesse : la Usa Hotels
Las Vegas, est là pour vous! Située sur
FreemontStreet, dans le centre ville, à
quelques minutes du Las Vegas Boule-
vard, cet endroit très familial ne vous
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* Arpentage et topographie
+ Electricité d'entretien
+ Mécanique de
véhicules légers

* Techniques d’usinage
+ Dessin industriel

e Fabrication de moules 
   

ZTPROGRAMMES
PROFESSIONNELLE

DE METIERS

Tél.: (450)347-3797

D.E.P. (diplome d’études professionnelles)

A.S.P. (attestation de spécialisation professionnelle)

100, rue Laurier, Saint-Jean-sur-Richelieu 347-3797
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* Mécanique automobile
(alternance travail - études)
Soudage - montage
Conduite et réglage de
machines à mouler (plastique)
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coûtera que
soixante et un
dollars cana-
diens! Vous aurez
droit au déjeuner
gratuit à chaque
matin, un guide
personnel pour |
ne pas vous per- “ ve

: 3 #{4l 4
dre, piscine, télé- a Noy

vision et j'en panneashay
passe!!!

WEYPTEL7mereME PEARLY ...

Sur ce, n'ou- pass PEELE CURE#4NAR
bliez pas qu’à Las RS ve
Vegas, l'argent pe
est américain et
qu'il faut vingt-
et-un ans pour
aller jouer dans
les casinos!!

lg:   Céline Dion vous accueillera a son tout nouveau

Bon Voyage!!! spectacle intitulé A New Day
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Pièces d'autos
Iberville …
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À VOIR ET À ÉCOUTER NIEGIEITLAE

CHRONIQUE MUSICALE
 

Maude Boulay

 

La musique est une partie de moi dont je ne pour-
rais me passer. Que ce soit d'en écouter ou d'en
jouer, il ne se passe pas de journée sans que je m'y
affaire. Cela dit, l'occasion d'écrire sur le sujet est
une chose que je ne laisserais point passer. Voici
donc les deux groupes sur lesquels je « trippe » le

plus ces derniers temps et qui ne quitte plus mon «
discman. »

Le premier, dont vous avez probablement jamais
entendu parler, est Sonata Arctica. Ce sont quel-
ques-uns de mes amis qui m'ont fait connaître ce
groupe qui est constitué de 5 Finlandais qui conti-
nuent à faire vivre le « vieux » métal, c'est-à-dire,
comme j'ai pu l'entendre, du métal mélodique.
Leurs propos réussissent à toucher tant votre côté
 

DAREDEVIL, UN FILM PLUTÔT MÉDIOCRE
 

Par Michael Barry Ethier
 

salle, présente Ben Affleck dans le rôle de
Matt Murdock qui, lorsqu’il était gamin, a

été exposé à des produits radioactifs qui l'ont ren-
du aveugle, mais ont aussi décuplés tout ses au-
tres sens et sa force physique. Devenu adulte,
Matt est avocat le jour et se transforme la nuit en
Daredevil, un justicier des causes perdues.

D aredevil, le dernier film de Marvel sortit en

Si ce film est sortit, c'est uniquement grâce au
succès qu'ont remportés les autres films de su-
pers-héros, tels spider-man, X-men et Spawn.
Mais entre tous, celui-ci est le pire : Ben Affleck
est médiocre dans son rôle de héros perturbé, et
son interprétation manque vraiment de profon-
deur. Quant à Jennifer Garner, elle est excellente
dans le rôle d'Elektra. D'ailleurs, on la reverra
dans un film dontle titre sera bien évidemment
«Elektra». Collin Farell joue à la perfection le rôle
du ‘Tireur”’, un assassin spécialisé qui ne manque
jamais ses cibles. Quant à Michael Clarke Duncan,
il est la copie conforme du Kingpin de la bande-
dessinée (mis à part la couleur de la peau). Les
producteur ont fait un excellent choix en le choi-
sissant, car c’est surtout grâce à lui si le film n'est

pas ennuyeux.

Dansle film,l'histoire est conforme a celle de
la bande dessinée. La seule différence est que
dans la BD (créée en 1964) le jeune Matt Murdock
a son accident en essayant de sauver un aveugle

qui est sur le point de se faire renverser par un ca-
mion qui transporte des matières radioactives.

Le film n'est ni bon ni mauvais, mais il est cer-
tes invraisemblable qu'un aveugle puisse faire
tout ce qu'il fait dans le film (éviter tous les

coups, sauter aussi haut…) mêmes’il voit par avec
sorte de vision radar. J'ai cependant bien aiméles
clins d'œil que l'on voit dansle film. Par exemple,
le nom d'un boxer John Romita, qui est le nom

d’un dessinateur, le prêtre William Everett (Bill

Everett qui est aussi dessinateur), Kevin Smith qui
joue un technicien de laboratoire (en l'honneur

du célèbre dessinateur Jack Kirdy), etc.

Pour ceux et celles qui ne le savent pas, Darede-
vil a fait sa première apparition en «chair et en os»
dans un téléfilm en 1989. Le film en question s'in-
titulait: The trial of the incredible Hulk. À l'épo-
que, Daredevil était interprété par Rex Smith. Le
DVD de ce film sera en vente au printemps dans le
site de amazon.com ou tous autres sites qui ven-
dent des vidéos et DVD. Aussi, si vous voulez lire

des bande-dessinées de Daredevil, je vous suggère
‘’The Man without fear” de Frank Miller, ‘Darede-

vil visionaries” de Frank Miller et enfin, «Essential
Daredevil» qui est une réimpression des bandes
dessinées de Daredevil de 1964 à 1966. Vous les
trouverez dans les boutiques spécialisées.

Mark Steven Johnson nous offre donc un film
pas trop mauvais, mais qui est conseillé unique-
ment à ceux qui adorentles films de super-héros,
et particulièrement ceux qui connaissent et ap-
précient la bande-dessinée de Daredevil.

12
   

sentimental qu’à susciter votre imagination. Du cô-
té rythmique, ils passent de rythmes très rapides à
d'autres beaucoup plus lents tout en vous gardant
accrochés. En plus d'écrire leur propre musique, ils
reprennent de vieux succès commeStill loving you
de Scorpions. Je dois admettre queje préfère de loin
la version de Sonata. Leur dernier album intitulé
Winterheart's Guild a été lancé le 17 mars 2003.
Malheureusement, si vous voulez vous procurer l'un
de leurs albums, vous devrez vous rendre dans un
Archambault près de chez vous puisque Sonata
Arctica n'est pas un groupe connu, doncil est diffi-
cile de trouver leurs albums. Il est aussi à noter
pour ceux qui s'intéresseront à ce groupe, qu'ils
n'ont jamais fait de show en Amérique et qu'ils
n'ont toujours pas prévu en faire un.

“Amateurs de guitares électriques, il y a des pas-
sages débiles de guitares que vous devez absolu-
ment entendre.

0.13,

Contrairement au premier groupe, vous devez
pour la plupart connaitre les Cowboys Fringants. Ce

groupe est composé de 5 Québécois tous originaires
de Repentigny. Je ne pourrait vraiment associer
leur musique à un style particulier puisqu'il teur est
unique. Ce qui me plait le plus dans leur musique,

c'est que leurs propos sont percutants et ils reflètent
d'une manière très franche la réalité qu'est la nôtre.
Ils ne se gênent pas pour aborder les bons et mau-
vais côtés de notre société et son système politique.

De plus, les mélodies sont entraînantes et nous met-
tent de bonne humeur. Leur dernier album, sorti en

2002,est intitulé Break Syndical. C'est un album
exquis et incomparable puisqu'il n'y pas une chan-

son sur laquelle on n'accroche pas,elles sont toutes
excellentes. Je vous conseille fortement de vous
procurer ce dernier album ainsi que celui de Sonata

Arctica.
 

 

FILMS À LOUER
 

Marie-Jacinthe Plouffe

 

une petite soirée cinéma. J'ai loué cinq
films qu’on m'avait conseillés et je les ai

tous regardés. Parmi eux, j'ai choisi les deux
meilleurs et je vais vous en donner une courte
critique et un bref résumé.

| a fin de semaine dernière, je me suis offert

Le premier film que je vous suggère et le film «
le cercle », réalisé par Gore Verbinski, car, il m'a

énormément surpris. Il est totalement différent de
tous les autres films de suspense ou d'horreur
que j'avais vus auparavant. L'intrigue de ce film
est exceptionnelle et très intense. En résumé, le
film commence commececi : une bande de jeu-
nes adolescents regardent un film très étrange, et
au moment où le film se termine, le téléphone

sonne et une petite voix annonce « vous allez
mourir dans sept jours » . Comme la voix l'avait
prédit les jeunes meurent la semaine suivante.
Lors des funérailles, la tante d'une des jeunes

filles décide d'enquêter sur le mystère qui entou-
re cette vidéocassette. Puis, plusieurs phénome-
nes bizarres arrivent a la jeune femme. Echappe-

ra t-elle à la mort?? À vous de regarder le film!
Les acteurs interprétent leurs roles a la perfection
et parmi eux on peux retrouver Naomi Watts,
Brian Cox, Martin Henderson, David Dorfman,
Daveigh Chase. Je donne 9/10 car, le film est ex-

cellent. La fin est un peu longue, mais ¢a en vaut
le peine! Dépéchez-vous d’aller le louer!

Le deuxiéme film que je vous recommande est «
La Matrice » car, c’est un chef d'œuvre réalisé par
Larry € Andy Wachowski et dontl'acteur princi-
pal est Keanu Reeves. Je le conseille à tous les fans
de science-fiction car, c'est le meilleur que je
connaisseet il est rempli d'action. En résumé, Ree-
ves qui interprète le rôle de Neo rentre à l'intérieur
de la matrice; un monde dirigé par des robots
géants qui dominent le monde que nous connais-
sons. Le but de Neo, est de vaincre les robots, mais
il lui faut beaucoup de travail. La suite du film ar-
rivera au mois de mai 2003 et nous verrons alors
s’il poursuit son but. Je donne 8/10 car, il est très

difficile à comprendre et il m'a fallu l'écouter plu-
sieurs fois afin de comprendre le sens. En général,

le film est génial et très bien réalisé. Allez le voir!
Sommes-nous dans la Matrice?!
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LES HOMMES
FORTS DE BEAULIEU
LORS DE LA COMPÉTITION D'HOMMESFORTS QUI S’EST TENUELES 26, 27
ET 28 FÉVRIER DERNIER, ON A PU CONSTATER QUE LA FORCE ÉTAIT AU
RENDEZ-VOUS. PLUSIEURS «HOMMES» SE SONT RÉUNIS AFIN DE FAIRE
VALOIR LEUR«VIRILITÉ». PARMI CEUX-CI, ON POUVAIT Y RETROUVER EN-
TRE AUTRES : BRIAN BISONNETTE, JONATHAN ET MAXIM POULIN, JÉRO-
ME ROYAINSI QUE JEAN-FRANÇOIS COUTURE QUI S'Y SONT DÉMARQUÉS
DANS PLUSIEURS ÉPREUVES.
 

Roxanne Brosseau

a première épreuve était la
| brouette. Cette épreuve consistait

a faire du slalom entre des cénes
en ayant une brouette remplie de sacs
de terre, sans la faire tomber. Ce qui
n'a pas été un problème pourBrian
BissonnetteetJérome Roy .

 

La deuxième épreuve était le main-
tient d une charge. Le participant de-
vait, une fois dans la position deman-
dée, tenter de maintenir la charge le
plus longtemps possible sans même
effleurer l'obstacle qui se trouvait en
dessous.

Le ballon médicinal était la troisié-
me épreuve. Il s’agissait, de partir
d'uneligne prédéterminée, de lancer
le ballon le plus loin possible. Pourles
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fréresPoulin c'était d'une facilité

déconcertante.

Finalement, la dernière épreuve fut
la tire d'une charge. Le gagnant de |
‘épreuve était celui qui tirerait sur la
plus grande distance, le classeur rem-
pli de volumes. Chose facile pour-
Louis-Maxim Miville Dechêne.

Pour terminer, chacun s'est démar-

qué dans certaines épreuves et pour ce
qui est de l'activité en tant quetelle,
elle a été très réussie. Voici les grands
gagnants :

Secondaire 3 : 1ère position Jean-
françois Couture

Secondaire 4 : 1ère position
Maxim Poulin

Secondaire 5 : 1ère position Brian
Bissonnette
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SPORTS EN BREF...
 

Avec Jacques Brisson

 

LES DATES A RETENIR :

Athlétisme la période d'inscription
approche. (après l’expo-science)

La compétition inter-école se tien-
dra le 21 mai (22 ou 23 en cas de

pluie) 2003.

Le championnat régional d'athlétis-
me aura lieu le 31 mai 2003 à la Poly-
valente Chanoine-Armand-Racicot.

Le championnat provincial d’athlé-
tisme aura lieu les 21-22-23 juin 2003
à Québec.

La saison de flag-football va débu-
ter le 24 avril, notre équipe cadette

rencontre Jean-de-la-Mennais.

Le camp de printemps de l’équipe
juvénile de football se continu tous les
jeudi et vendredis, de 15h30 à 17h30,
le camp se terminera par un jamboree
le 10 mai de 12h00 à 18h00. Toutes
personnes intéressées se présente aux
heures de pratiques.

Uneinvitation spécial est lancé aux
élèves de la polyvalente Armand-Ra-
cicot qui changeront d'école l'autom-
ne prochain. Déjà quelques joueurs
de la polyvalente pratiquent avec
l'équipe en vu du jamboree.

Championnat provincial scolaire
invitation de flag-football aura lieu
les 7 et 8 juin 2003 au Campus Fort
St-Jean.

CGT
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Mariane Dumouchel et
Bénédicthe Bissonnette-Marcoux

epuis quelques années déjà, les
[) athlètes des environs de St-Jean

ont la possibilité de pratiquer
leur sport favori en entrant dans le pro-
gramme Sport-Art-Etudes. Présente-
ment, à l'école Beaulieu, un peu plus
d'une trentaine d'élèves, répartis sur
trois niveaux (3ème ,4èmeet 5èmese-
condaire), participent à ce programme.
Parmi les élèves, 29% sont inscrits en

natation, 23% en patinage artistique,
20% en hockey, 14% en tennis, 11% en
golf et 3% en gymnastique. Nous
avons recueilli les commentaires de
tous ces sportifs. Ci-bas, nous résume-

rons ce qu'ils pensent de leur discipline
et commentils la vivent jour après jour.

En moyenne, les élèves de secondai-
re 3 pratiquent leur sport respectif de-
puis plus ou moins sept ans, les secon-
daires 4 depuis 5 ans et les secondaires
5 depuis six ans. La plupart de ces
sportifs sont entrés dans le programme
pour la performance,le plaisir, garder
la forme, s'exprimer, en faire une car-
rière, la diversité, la compétition, la tra-
dition de père en fils, pouvoir se défou-
ler et parce qu'il y en a qui « aime ben
ça ».

Nous leur avons demandés s'ils arri-
vaient à bien concilier leur discipline et
leurs études. La plupart nous ont dit
oui, mais certains nous ont confié qu’ils
devaient reprendre leur entraînementle
soir lorsqu'ils allaient en récupération
l'après-midi. Ils nous ont fait remar-
quer que leurs études étaient aussi im-
portantes, mêmesi parfois ils trouvent
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certains cours difficiles. Certains nous
ont même répondu : « Études? C'est
quoi ça? Je ne connais pas ce mot là! »

Autant leurs études leur tiennent à
cœur, autant le sport prend de la place
dans leur vie et occupe beaucoup de
leur temps libre. Certains font jusqu’à
15 heures de sport par semaine, ce qui
les gardent en forme! Certains affir-
ment même que : « Le sport, c'est
mon tempslibre! » Ces élèves, en gé-
néral, font beaucoup de compétitions.
Par exemple, un élève en hockey peut
jouer 30 parties de saison régulière, 2
tournois suivis des séries éliminatoires
et plusieurs championnats provinciaux,
tandis qu'une élève en natation nous a
dit faire 1 ou 2 compétitions par mois.
D'ailleurs, plusieurs élèves ont déjà pa-

od N a y ‘ -

Présentement, à l’école Beaulieu, un peu plus d’une trentaine d'élèves, répartis

sur trois niveaux {3,4 et 5° secondaire), participent à ce programme.

Le mercredi 9 avril 2003

  

  
ru dans de grands journaux tels le Ca-
nada Français et le Journal de Mon-
tréal. Malgré leur grand esprit compéti-
tif, l'harmonie règne au sein de leur
groupe.

La plupart ne veulent pas faire de
leur sport une carrière, mais veulent
seulement s'amuser. Certains élèves,
hors de leur cours sport-étude, prati-
quent en plus d’autres sports commela
natation, le golf, le tennis, le ballet, le
base-ball, le soccer, la danse, le football
et d'autres sont même de grands
karatékas.

Après tous ces exploits, qui pourra
encore dire que les jeunes d'aujourd'hui
sont désintéressés par les sports et ne
sont pas en forme?

  

 
LE BADMINTON À BEAULIEU:
UN SPORT QUI A DU CHIEN!

SAVIEZ-VOUS QU’UNE ÉQUIPE DE CINQ GARÇONSET DECINQ FILLES EST EN CHARGE DE VOUS REPRÉSENTER DANS
DES TOURNOIS SCOLAIRES DE BADMINTON?

 

Julie Bouvier

 

l’équipe de Dominic Demers,tra-
vaille fort pour remporter les

tournois!

F t oul, depuis le début de l’année,

Malheureusementle départ a été dé-
cevant pour le groupe qui s'était classé
dernier. Cependant les joueurs se sont
vite remis sur pieds, à l’aide de leur
entraîneur! Ils ont tout d'abord passé
de la dernière position à la quatrième,
puis ont réussis à se hisser en en 2e
position lors du tournoi local qui a eu
lieu à la PolyvalenteMarcel Landry!!
On a pu remarquer les performances
de Maxime Rome-Gosselin qui à rem-
porté le tournoi masculin cadet ainsi
quecelles de Liliane Filion et de Kari-
ne Bergeron, qui ont remporté la mé-
daille d'argent en double féminin!! Le
27 mars dernier les trois participants
se sont rendus au tournoi régional
pour se mesurer à plusieurs autres par-
ticipants. Notre champion, Maxime a,
une fois de plus, cassé la baraque en
remportant le tournoi en simple mas-
culin cadet et ira au championnatde la
Rive-Sud les 4, 5 et 6 avril à Shawini-
gan!!! Liliane et Karine se sontincli-
nées en demi-finale contre les champ-
ionnes du tournoi!!!

J'ai eu l'occasion dernièrement
d'avoir une petite entrevue avec l'en-
traîneur de l'équipe et avec Maxime.

Commençonspar l'entraîneur Do-
minic Demers qui est aussi le chef de
la délégation de la rive-Sud pourle
championnat!

Journal: Que pensez-vous des per-
formances de votre équipe?

Dominic: Elle est très satisfaisante!!!
On a passé de la quatrième place à la

 représenter!
deuxième lors du dernier tournoi!!!
C'est trés amusant, puisque la plupart
des joueurs et joueuses sont très moti-
vés et surtout très sympathiques!!!

Journal:Etes-vous fier de votre
équipe?

Dominic: Oui je suis fier del'équipe.
Je suis mêmetrès content qu'il y aie
du badminton à Beaulieu!!

Journal: Allez-vous revenir en
tant qu’entraîneur l’an prochain?

Dominic: Les probabilités sont très
bonnes... A moins que je puisse avoir
mon propre club privé.

Journal: Etes-vous nerveux pourle
championnat de Maxime qui s’en
vient bientôt?

Dominic: Non,je crois en lui. C'est à
lui de donnerles performances. Maisil

Une équipe de cinq garçons et de cing filles est en charge €de vous

 

m'arrive d'être plus nerveux que les
joueurs en situation de match lors des
rencontres importantes!

Passons maintenant à l’entrevue

avec Maxime Rome-Gosselin

Journal: Vous sentez-vous ner-
veux pour le championnat?

Max: Oui, je suis nerveux, maisc'est
de la bonne nervosité! Cela me stimule
d'avoir de la pression!

Journal: Vous sentiez-vous ner-

veux à la fin du tournoi régional?

Max: Oui, j'étais nerveux parce que
je voulais absolument aller au provin-
cial! Je voulais vraiment le gagner!

En teminant, laissez moi vous rap-
peler que si vous aimez partiquer ce
sport, vous y êtes invités tous les ven-

dredis après l'écolel!! €
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Vickie Proulx

 

Ahhh... Le printemps est de retour
et le soleil brille! En parlant de so-
leil... Un groupe de sept étudiants
accompagné de trois accompagna-
teurs partiront en stage, en décem-
bre prochain, vers une destination
soleil peu connue de I'Asie du Sud-
Est: les Philippines! Attention! Ces
jeunes stagiaires ne prendront pas
l’avion pouraller se faire bronzer
sur la plage! Quel est le but de ce
stage? Que vont-ils y faire? me di-
rez-vous! Et bien pour en savoir
plus sur le projet de stage aux Phi-
lippines, nous avons effectué une
entrevue avec le coordonnateur du
projet, Daniel Maheux.

Légende

J : journaliste

D :Daniel Maheux

I:Quel est le but de ce stage?

D:Alors un des objectifs du stage
est de permettre à ces élèves du Qué-
bec de vivre une expérience de
coopération internationale. Nous al-
lons séjourner durant vingt jours à la
Fondation Virlanie qui vient en aide
aux enfants de la rue. Nous pourrons
constater comment cet organisme hu-
manitaire intervient, comment les
gens s'entraident et s'organisent pour
donner un coup de main aux enfants
et familles dans le besoin. On dit
souvent “II faut le voir pourle croire”
alors pour mieux comprendre les ré-
alités de ces gens, nous irons voir sur
le terrain, voir comment les gens d'un
pays semi-développé, en l'occurrence
les Philippines, vivent sur le plan cul-
turel et s'organisent socialement

l:Les élèves reçoivent une forma-
tion qui les prépare au stage, quel
genre de formation reçoivent-ils?

D:Le stage comporte trois volets.
Le premier, avant le départ : Appren-
dre à mieux se connaître; connaître le
pays et l'organisme qui nous reçoit
commeles réalités sociales, économi-
ques et politiques du pays; il est
aussi nécessaire de développer des
habiletés personnelles comme mieux
communiqué et exprimer ses
sentiments, etc. Enfin, il y a le côté

LE STAGE AUX PHILIPPINES
A LA FONDATION VIRLANIE

interculturel, comme comment réagir

dans un contexte interculturel, parce
que quand on est en Asie, c'est une
mentalité, une culture différente. Il y
a donc des choses à savoir, comme
quelques mots de la langue: le Taga-
log. Il est important pour être un
meilleur coopérant de prendre cons-
cience des causes et des conséquences
de la pauvreté, du phénomène des
enfants de la rue... Tout ¢a se fait au
cours des 18 mois précédant le stage.
Au niveau de la formation, il y a aus-
si des activités qui servent à dynami-
ser legroupe. Le colloque du club
deux-tiers, auquel nous avons parti-
cipé, travaille beaucoup au niveau in-
ternational, pour la conscientisation
de la surconsommation , pour une
plus grande justice et une plus grande
équité entre les peuples. Ces activités
là sont importantes car, ce sont des
lieux où les jeunes se retrouvent avec
d'autres jeunes qui portent aussi des
rêves d’une plus grande justice. Une
autre activité de ce genre seraorgani-
sée l'an prochain, en automne. Nous
irons probablement à Montréal afin
de visiter les quartiers multiculturels.

I:Qu’allez vous faire durant le
stage? Quelles seront les tâches as-
signées aux stagiaires?

D:Le second volet du stage : un
volet de bénévolat effectué sur le ter-
rain. Nous allons faire des
animations auprès des enfants et
nous allons visiter les différents pro-
jets de la fondation qui touchent plu-
sieurs secteurs d'activité comme par
exemples: le bidonville, la prison des
enfants, l’aide aux familles dans la
décharge publique à Payatas et les
Jeunes de la rue. Dans le mêmevolet,
nous allons sans doutes repeindre
l'intérieur de l'une des maisons. Ces
activités vont occupés une grande
partie de notre temps. Le deuxième
volet, concerne la culture. Nous par-
ticiperons à des excursions. Quand
on va aussi loin, je crois qu'il est im-
portant de prendre le temps de
connaître les attraits touristiques et
culturels du pays. Alors pourles Phi-
lippines, je pense entre autre à la hui-
tième merveille du monde: les rizières
en terrasses de Banaue. Il faudra au
moins faire cette excursion qui dure

deux jours. Le dernier volet : au re-
tour du stage, nous partagerons notre
expérience avec notre milieu.

EN y a quelques minutes tu m'as
parlé d’animation auprés des en-
fants, aurais-tu un exemple concret
d'activité d'animation?

D :Oui et bien ce qu'on pourrait fai-
re, c'est organiser une soirée culturel-
le où les stagiaires enseigneraient une
danse ou une chanson québécoise
aux jeunes Philippins qui à leur tour
partageraient un élément de leur cul-
ture. Ça pourrait aussi être une acti-
vité de coloriage, des jeux, accompa-
gner les enfants à la maison de la
créativité (maison où les jeunes
jouent, bricolent…).

l:A quoi pourrait ressembler la
journée d'un stagiaire aux
Philippines?

D:Les stagiaires se lèvent vers 7h,
parce que les enfants se lèvent tôt
car, il y a souvent des classes durant
notre séjour surle terrain, ensuite il y
a le déjeuner, puis la préparation
d'une activité (excursion, visite,
corvée.) On arrête pour diner et si
on avait commencé une corvée, on la
termine en après-midi. En soirée,
après le souper, les responsables des
maisons organisent souvent des acti-
vités avec les enfants alors les
stagiaires s'impliquent dans l’activi-
té. Généralement, vers 19h-20h, le
groupe de stage se réunit au centre
administratif de la fondation pour
faire l'évaluation de la journée. Le
couvre feu des maisons se situe au-
tour de 22h. Une chose à retenir
concernant la culture philippine, c’est
que les Philippins ne sont pas très
pointilleux sur la ponctualité, le
temps ne les préoccupe pas beau-
coup! Si on donne rendez-vous à
17h il se peut que la personne arrive
à 19h! Pour nous Nord Américain
qui sommes habitués à un horaire
souvent stricte, cette réalité peut être
un facteurirritant à la longue.

[:Comment est l’ambiance dans le
groupe?

D:Bon alors dans une équipe com-
me la notre, une équipe de chemine-
ment, il y a toujours des hauts et des
bas qui doivent êtres vus ou corrigés.

 

PÂQUES, UNE FÊTE MÉMORABLE
 

Amandine Le Gall

 

Lorsque vous entendez le mot «
Pâques », vous pensez sûrement
presque automatiquement au choco-

lat, aux petits lapins et aux poussins.
Vous vous remémorez aussi proba-
blement à quel point vous aviez eu,
dans votre enfance, du plaisir à dé-
corer des œufs et à vous réveiller le
matin pour partir à la quête de cho-
colats sucrés et succulents. Alors
pourquoi ne pas, le 20 avril pro-
chain, vous laissez aller et entrer une
fois de plus dans l'univers des légen-
des qui entourent Pâques?

Cette fête commémore avant tout,
pour les chrétiens, la résurrection du
Christ et pour les juifs le geste libéra-
teur de Dieu envers son peuple, c’est-
à-dire la sortie d'Égypte des juifs rete-
nus en esclavage.Bien quereligieuse,
cette fête se voit attribuer de nom-
breuses traditions et légendes diffé-
rentes d’un pays àl'autre.

Les vacances, dites maintenant « de
printemps », englobent généralement
le jour de Pâques. Partout, les vitrines
des magasins s’ornent de poussins,
poules, canards, lapins, œufs en sucre,

— Ramir ri

en nougat ou en chocolat... Ces
joyeuses bestioles célèbrent l'arrivée
du printempset le jour de Pâques ; on
les mêle parfois aux œufs pour une
chasse au trésor bien fournie.

La tradition d'offrir des œufsteints,
décorés ou travaillés existe depuis très
longtemps. Depuis la nuit des temps,
de multiples rituels lui ont été associés
car l'œuf est sans aucun doute le plus
vieux et le plus universel symbole de
vie et de renaissance. Dans la plupart
des pays et des civilisations, les œufs
étaient décorés aux couleurs du prin-
temps pour annoncer sa venue et

symboliser le renouveau de la vie.
Mais cette tradition est aussi d’origine
catholique. Ce sont les cloches qui,
selon le récit fait aux enfants, revien-
nent de Romeoù elles s'étaient envo-
lées, avec des cadeaux qu'elles épar-
pillent dans la campagne: les œufs !

Il y a environ 5 000 ans, les Perses
offraient déja des ceufs de poule com-
me cadeaux porte-bonheur pour féter
le printemps ! Les Romains, qui eux
aussi leur prétaient d’heureux effets,
en cassaient le jour du printemps pour
purifier l'atmosphère. C'est réellement
à partir du XIIIe siècle que les pre-

miers œufs peints firent leur appari-
tion en Europe. À l'origine coloriés en
rouge et décorés de devises ou de des-
sins, les œufs de poule s'échangeaient
à l’occasion de la fin du Carême, sym-
bolisant ainsi la fin des privations de
l'hiver. À partir de la Renaissance, les
œufs de poule furent remplacés par
des œufs en or dans les cours de sou-
verains européens. Décorés de métaux
précieux, de pierreries et même de
peintures de célèbres artistes, ces ob-
jets connurent leur apogée avec les
célèbres œufs de Fabergé à la cour de
Russie, à la fin du XIXesiècle.

La tradition du lapin en chocolat a
suivi un long processus d'évolution
apporté par les anciens Teutons qui
croyaient fermement qu’à Pâques,
c'était au tour des lapins de couver les
oeufs. L'association lapin - Pâques -
chocolat découle de cette croyance
populaire.

Comme vous le voyez, Pâques est
célébrée à la belle époque où, passant
des ténèbres à la lumière, la force du
soleil augmente et où les jours se font
plus longs. C’est donc forcément une
belle fête. Ainsi donc, bonnes Pâques
à tous, et joyeuse espérance.

 

 

Les objectifs doivent être souvent
rappelés pour se préparer, pour com-
prendre ce qu'on fait. Il faut croire
au projet malgré les difficultés qu'on
rencontre. Commec'est un projet à
moyen-terme, il est probable et nor-
mal qu'il y ait des frictions dans le
groupe. Donc moi, je considère qu'il
y a une bonne ambiance, mais il reste
toujours à la dynamiser!

1:Les jeunes sont-ils motivé?

D:Oui... ils sont motivés, mais c'est
sûr que c'est en septembre ou octobre
qu'on va atteindre le summum de la
fébrilité. Parce que présentement,
c'est loin et il faut se préparer. C'est
bien plus le « fun » de partir! Si on
partait demain matin, tout le monde
“triperait”! Là il faut se préparer et
ça ce n’est pas toujours facile, mais je
pense que les stagiaires vont en reti-
rer beaucoup de bienfaits, parce qu’ils
vont comprendre ce pourquoiils sont
allés là-bas et pourront mieux saisir
les mécanismes qui font qu’il y a des
injustices entre les peuples et des
phénomènes comme les enfants de la
rue.

I:Vous avez fait plusieurs levées
de fond depuis le début de l’année :
la vente de garage, la vente de
billets de hockey, un souper bénéfi-
ce… Quelles sont les prochaines le-
vées de fond?

D:Alors la prochaine activité,
c'est au mois d’avril, le 12, c'est un «
fun bowling ». C'est une activité qui
va nous permettre d'améliorer l'am-
biance du groupe, parce que le finan-
cement, ce n'est jamais drôle! C’est
lourd, en plus, il y a de la formation,
les cours à l'école, les engagements
personnels et tout ça, c’est beaucoup
et à un moment donné, ça vient mi-
ner l'ambiance du groupe... Alors
quand on peut trouver des moyens de
financement qui sont plaisants, ça al-
lege la situation. Bon. Après le fun
bowling, il y aura au début mai, une
campagne de financement qui va
s'étendre sur plusieurs semaines. Il
n’y aura pas de date limite pour cette
campagne-ci et ce sera une vente de
bouteilles de vin. Ensuite,il y a le la-
vothon,à la fin du moisde juin,le 21,
de 9h à 17h, à la polyvalente Ar-
mant-Racicot. Après cette activité, la
suivante aura lieu en septembre,
peut-être une vente de garage...

1:Combien avez-vous amasser de-
puis le début de vos campagnes de
financement?

D:Et bien on est rendu à environ
4000$, sans compter le fun bowling.
Nos prévisions avant la fin de l’année
: on pense atteindre le 6000$. Notre
but est de payerl'équivalent du billet
d'avion de chacun d'entre nous.

l:Présentement, il y a un sujet qui
nous touche beaucoup : la guerre.
Est-ce que cette situation affecte le
groupe?

D:Je répondrais spontanément ,
oui! Cette situation affecte autant les
parents que les jeunes stagiaires.
C'est une préoccupation qui est appa-
rue assez tôt, dès que la probabilité
du conflit est apparue. Aussi, dès cet
instant, les responsables du stage,
c'est-à-dire : Madame Nathalie De-
camps, Madame Carole Huot et moi-
même en avons discuté et nous nous
sommes donné une ligne de conduite
et des objectifs. Nous nous sommes
dit qu'il fallait rassurer tout le mon-
de, que ce soit les parents aussi bien
que les élèves. C'est certain qu’une
personne de nature inquiète, mêmesi
on tente de la rassurer, cela risque de
ne pas être évident. Jusqu'à mainte-
nant, les parents et les stagiaires ont
accepté de poursuivre la démarche en
sachant qu'il pourrait y avoir des
variantes. Par exemple, le stage
pourrait être déplacé dans le temps ce
qui reporterait le stage à la semaine
de relâche ou à la fin de l’année sco-
laire 2004. Je pense que cela rassure
les gens. Il est clair que jamais on ne
mettrait en danger la vie des jeunes.
De toute façon, nous sommes en lien
direct avec la fondation Virlanie et
l'ambassade du Canada à Manille qui,
étant sur le terrain, ont un pouls im-
portant de la situation Dès l'appari-
tion du conflit, je suis entré en
contact avec le responsable de la fon-
dation Virlanie, Dominique Lemay.
Nous avons discuté de la situation et
il nous tient au courant, tout comme
l'ambassade du Canada d'ailleurs.
Ces deux organismes là sont des par-
tenaires importants. Nous gardons
notre cap sur les Philippines!

l:Alors merci beaucoup Daniel de
m'avoir accordé quelques minutes
de ton temps et d’avoir bien voulu
répondre à mes questions!

D :Derien, ça m'a fait plaisir!

 

CINQ MINUTES DE
JEUX AVEC LES MATHS
 

Avec Luce Reid

 

Amuse-toi à trouver la réponse et
donne-la a ton prof de Math.

Une semaine apres la parution du
journal, on pige dans les bonnes
réponses et cette personne se mérite
un joli petit cadeau.

La réponse de l’année de fondation
de Beaulieu était 1959

LA COURSE AUX ŒUFS DE PÂQUES.

Cette année dans la famille Poussin,
on a décidé de cacher tous les œufs de
Pâques au même endroit et d'organi-
ser une chasse au trésor par énigmes.

Chacun part avec une boussole et
suit le trajet mystère :

Point de départ : porte d'entrée de
la maison

{attention : | pas = 0,9 m)

39,5 pas vers le nord,

82 pas vers l'est,

83,25 pas vers le sud,

154 pas vers l'ouest,

26,25 pas vers le nord, et

43,2 pas vers l’est.

Poulette, coquette, qui est super fu-
tée en mathématique,trace son plan et
trouve exactement quelle distance en
mètres elle doit parcourir et dans
quelle direction, de la maison. Elle de-
vancera certainement tous ses frères
et sœurs.

Trace ce plan en marquant D le
point de départ et A le point d'arrivée
de la cachette des œufs. Trouve aussi
le nombre exact de mètres que Poulet-
te coquette devra parcourir.

“

L
E
=
3



h
d

bee

D-16 LE CANADA FRANÇAIS - www.canadafrancais.com * Le mercredi 9 avril 2003

SAVIEZ-VOUS QUE
LA PLUPART DES GENS
N'AIMENT PASFAIRE
LE PLEIN D’ESSENCE?

 
  

Location à partir de
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1 PENDANT 90 JOURS
1995 $ 198$ Transport et préparation inclus! PDSFà partir de 15 798$” sur financement a achat’
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Climatiseur © Radio AM/FM stéréo 100 watts avec lecteur CD * Siège du conducteur à 8 réglages * Moteur 1,8L de 126 chevaux
* Pneus toutes saisons de 15 po ° Barres stabilisatrices avant et arrière © Coussins gonflables * Essuie-glaces à balayage intermittent
e Dossier arrière rabattable 60/40 e Et beaucoup plus!
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000, houl. De Périgny, 127, route 104,
Chambly Iberville

BRASSARD AUTOme. éme oem
I (514) 856-0030 450) 347-5593

.

tL'offre d'aucun pejementpendant 90jours s'applique sur lss modèles Sentra 2002-2008 pour les financements à l'aclidtetparles services NCFI uniquement. Aucun intérêt pour les premiers 60jours à partir de la date de
prise de possession du véhicule par l'acheteur. Après 60jours, idoit payer mensuellementle capital et les intérêts selon les termes prévus au contrat. “Location de 48 mois pourla Sentra XE2008 « Option Plus « (C4GL
BK0G). Acompte ou échange équivalent de 995 $. Limite de 24 000 km par année avec 0,10 $/km extra. Premier versement (toutes taxes incluses) requis à la livraison. Assistance routière 24 h. Tares, immatriculation,
assurance ef obligations sur pneu neuf en sus. Sur approbation du crédit. “Taux de financement de 1,8 % à l'achat pour les termes jusqu'à 48 mois. Frais d'enregistrement RDPRM et frais du.concessionnaire en aus sur
toutes les offres de focation et d'achat. Offre d'une durée limités, Les concessionnaires peuvent vendre/louer à prix moindre. ***PDSF de la Sentra Sedan XEà boîte manuelle (C4GL53 AAOG),Voir votre concessionnaire
participant pour tous les détails. Le modèle illustré es! à titre indicatif seulement. Nissan, je logo Missan, la signature « DÉCOUVRIR» et le nom du moddle Nissan sont des marques de commerce de Nissan.

www.nissan.ca 1 800367-0122
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